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Menace nucleaire : une jeunesse

entre angoisse et impuissance

LA MENACE NUCLEAIRE, LONGTEMPS ASSOCIEE A LA GUERRE FROIDE, REVIENT AUJOURD'HUI
AU CCEUR DE LACTUALITE INTERNATIONALE. ENTRE TENSIONS GEOPOLITIQUES, CONFLITS
ARMES ET MODERNISATION DES ARSENAUX, LE RISQUE SEMBLE PLUS PRESENT QUE JAMAIS. MAIS
FACE A CETTE REALITE, LES JEUNES GENERATIONS SE SENTENT-ELLES REELLEMENT CONCERNEES,
OU RESTENT-ELLES A DISTANCE D'UN DANGER QU'ELLES JUGENT LOINTAIN ET INCONTROLABLE ?

Un retour inquiétant au coeur de
I'actualité
Dans un contexte international
marqué par le retour des tensions
entre grandes puissances, la menace
nucléaire redevient une
préoccupation majeure. La guerre en
Ukraine, les rivalités entre Etats et la
modernisation des arsenaux
nucléaires rappellent que le risque

d'un conflit aux conséquences
catastrophiques n'a pas disparu.
Plusieurs pays possedent

aujourd’hui I'arme nucléaire, dont la
France, qui figure parmi les
principales  puissances nucléaires
mondiales avec environ 290 tétes
nucléaires. Elle occupe ainsi une
place importante dans l'équilibre
stratégique international.

Face a ce contexte, une question
se pose : les jeunes générations,
directement exposées a ces
informations, se sentent-elles
réellement concernées par la
menace nucléaire ?

Une jeunesse consciente d'un
danger bien réel
Tout d'abord, les jeunes sont
conscients de la menace nucléaire
car ils sont exposés a des éléments
qui rendent ce danger bien réel. En

effet, l'histoire joue wun rdle
important dans cette prise de
conscience.

Des événements
marquants comme les
bombardements

d'Hiroshima et de
Nagasaki montrent les
conséquences dramatiques

de larme nucléaire et
restent des références
fortes, notamment 2
'école.

De plus, le contexte actuel
renforce cette perception.

Les tensions
internationales et les
conflits entre grandes
puissances remettent

régulierement la question
nucléaire au centre de
l'actualité. Cela rappelle
aux jeunes que cette
menace n'appartient pas
seulement au passé, mais

qu'elle est toujours
présente aujourd hui.
Un autre élément

symbolique renforce cette
inquiétude : l'horloge de
'apocalypse, mise en place
par des scientifiques, qui

indique a quel point
'humanité est proche
d'une catastrophe
mondiale, notamment
nucléaire.  Aujourd’hui,
cette horloge est plus
proche que jamais de

minuit, .

ce qui traduit un niveau de
danger tres élevé. Ce type
d'indicateur ~ marque les
esprits et  contribue a
sensibiliser les jeunes a la
gravité de la situation
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Cette prise de conscience peut
d’ailleurs provoquer une forme
d’angoisse appelée
nucléoanxiété. Certains jeunes
développent une inquiétude
face a la possibilité d'un
conflit nucléaire et a ses
conséquences irréversibles. Ils
prennent donc conscience du
danger, mais sans forcément
savoir comment y faire face.
Ainsi, les jeunes
comprennent que la
menace nucléaire est réelle
et actuelle, mais cette
inquiétude peut aussi les
déstabiliser.
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Cependant, malgré cette conscience,
les jeunes se sentent peu concernés
par la menace nucléaire pour
plusieurs raisons. Tout d'abord, il
existe un manque d'information. Le
sujet est complexe et souvent peu
abordé en détail, ce qui fait que
beaucoup de lycéens ne se sentent
pas suffisamment informés pour
vraiment s'y intéresser.
Ensuite, cette menace peut sembler
lointaine, a la fois géographiquement
et dans la vie quotidienne.
Contrairement a d'autres problemes
comme le réchauffement climatique,
les effets du nucléaire ne sont pas
visibles au jour le jour. Cela crée une
forme de distance qui empéche les
jeunes de se sentir directement
impliqueés.
De plus, les réseaux sociaux et les
médias jouent un role important. Ils
diffusent beaucoup d'informations,
mais souvent de maniere rapide et
parfois superficielle, ce qui peut
renforcer un sentiment de confusion
ou de fatalisme, c'est-a-dire qu'ils
pensent que quoi qu'ils fassent la
situation ne peut pas changer. Les
jeunes peuvent alors avoir
impression que la situation leur
échappe completement.
Par ailleurs, les inégalités jouent
également un role. Les questions
nucléaires dépendent fortement des
rapports de force entre les Etats,
c'est-a-dire  de la  géopolitique
mondiale. Les décisions sont prises
par les grandes puissances, ce qui
donne aux jeunes le sentiment d'étre
exclus de ces enjeux. De plus, les
différences de développement entre
les pays renforcent cette impression :
certains Etats possedent l'arme
nucléaire tandis que d'autres la
subissent indirectement, ce qui rend
la situation encore plus complexe a
comprendre.

Ne peuvent pas agir

Pensent pouveir agir

Enquéte sur la perception de la
menace nucléaire-2026

Enfin, ils ressentent
souvent une forme
d'impuissance. Ils pensent
ne pas pouvoir agir face a
un danger qui dépend
principalement des
décisions des Etats et des
dirigeants. Le sondage
réalisé aupres de lycéens le
montre bien : 74 %
estiment qu'ils ne peuvent
pas agir face a la menace
nucléaire. Ce sentiment
limite leur engagement et
explique pourquoi ils se
sentent, au final, peu
concernes.

Une conscience réelle,
mais un engagement
limité
En conclusion, les jeunes
pensent bien a la menace
nucléaire, mais de manieére
nuancée. D'un coté, ils
sont conscients de ce
danger, notamment grice
a 'histoire, a l'actualité et

aux différents éléments
qui rappellent que le
risque  existe  toujours
aujourd’hui. Cette prise de
conscience peut méme
provoquer une certaine
inquiétude, comme le

montre le phénomene de
nucléo anxiété.

d'aborder ce sujet car la
menace nucléaire revient
avjourd’hui au coeur de
I'actualité internationale,
notamment  avec les
tensions entre grandes
puissances et la guerre en
Ukraine.

En tant qu'adolescentes,
nous nous sentons
directement  concernées
par ce sujet, car il touche a
notre avenir et a celui de
notre génération. Il nous a
donc semblé important de
comprendre comment les
jeunes percoivent ce risque
majeur.

Cependant, cette réflexion
reste souvent limitée. Le
manque d'information, la
distance avec ce type de
menace et le sentiment de
fatalisme empéchent les
jeunes de se  sentir
pleinement concernés. De
plus, la complexité des
enjeux géopolitiques et le
fait que les décisions soient
prises par les  Etats
renforcent leur impression
d'impuissance.

Ainsi, les jeunes
pensent a la menace
nucléaire, mais sans
réellement s'y engager.
Ils en ont conscience,
mais ont du mal a se
sentir acteurs face a un
danger qui les dépasse.



	CORTIAL NOÉMIE  ROCHETTE LOUISE
	10 AVRIL 2026
	Menace nucléaire : une jeunesse entre angoisse et impuissance
	LA MENACE NUCLÉAIRE, LONGTEMPS ASSOCIÉE À LA GUERRE FROIDE, REVIENT AUJOURD’HUI AU CŒUR DE L’ACTUALITÉ INTERNATIONALE. ENTRE TENSIONS GÉOPOLITIQUES, CONFLITS ARMÉS ET MODERNISATION DES ARSENAUX, LE RISQUE SEMBLE PLUS PRÉSENT QUE JAMAIS. MAIS FACE À CETTE RÉALITÉ, LES JEUNES GÉNÉRATIONS SE SENTENT-ELLES RÉELLEMENT CONCERNÉES, OU RESTENT-ELLES À DISTANCE D’UN DANGER QU’ELLES JUGENT LOINTAIN ET INCONTRÔLABLE ?
	Un retour inquiétant au cœur de l’actualité Dans un contexte international marqué par le retour des tensions entre grandes puissances, la menace nucléaire redevient une préoccupation majeure. La guerre en Ukraine, les rivalités entre États et la modernisation des arsenaux nucléaires rappellent que le risque d’un conflit aux conséquences catastrophiques n’a pas disparu.  Plusieurs pays possèdent aujourd’hui l’arme nucléaire, dont la France, qui figure parmi les principales puissances nucléaires mondiales avec environ 290 têtes nucléaires. Elle occupe ainsi une place importante dans l’équilibre stratégique international. Face à ce contexte, une question se pose : les jeunes générations, directement exposées à ces informations, se sentent-elles réellement concernées par la menace nucléaire ?
	Des événements marquants comme les bombardements d’Hiroshima et de Nagasaki montrent les conséquences dramatiques de l’arme nucléaire et restent des références fortes, notamment à l’école. De plus, le contexte actuel renforce cette perception. Les tensions internationales et les conflits entre grandes puissances remettent régulièrement la question nucléaire au centre de l’actualité. Cela rappelle aux jeunes que cette menace n’appartient pas seulement au passé, mais qu’elle est toujours présente aujourd’hui. Un autre élément symbolique renforce cette inquiétude : l’horloge de l’apocalypse, mise en place par des scientifiques, qui indique à quel point l’humanité est proche d’une catastrophe mondiale, notamment nucléaire. Aujourd’hui, cette horloge est plus proche que jamais de minuit, .
	ce qui traduit un niveau de danger très élevé. Ce type d’indicateur marque les esprits et contribue à sensibiliser les jeunes à la gravité de la situation
	Cette prise de conscience peut d’ailleurs provoquer une forme d’angoisse appelée nucléoanxiété. Certains jeunes développent une inquiétude face à la possibilité d’un conflit nucléaire et à ses conséquences irréversibles. Ils prennent donc conscience du danger, mais sans forcément savoir comment y faire face. Ainsi, les jeunes comprennent que la menace nucléaire est réelle et actuelle, mais cette inquiétude peut aussi les déstabiliser.
	Une jeunesse consciente d’un danger bien réel Tout d’abord, les jeunes sont conscients de la menace nucléaire car ils sont exposés à des éléments qui rendent ce danger bien réel. En effet, l’histoire joue un rôle important dans cette prise de conscience.
	CORTIAL NOÉMIE  ROCHETTE LOUISE

	10 AVRIL 2026
	Entre distance, manque d’information et sentiment d’impuissance Cependant, malgré cette conscience, les jeunes se sentent peu concernés par la menace nucléaire pour plusieurs raisons. Tout d’abord, il existe un manque d’information. Le sujet est complexe et souvent peu abordé en détail, ce qui fait que beaucoup de lycéens ne se sentent pas suffisamment informés pour vraiment s’y intéresser. Ensuite, cette menace peut sembler lointaine, à la fois géographiquement et dans la vie quotidienne. Contrairement à d’autres problèmes comme le réchauffement climatique, les effets du nucléaire ne sont pas visibles au jour le jour. Cela crée une forme de distance qui empêche les jeunes de se sentir directement impliqués. De plus, les réseaux sociaux et les médias jouent un rôle important. Ils diffusent beaucoup d’informations, mais souvent de manière rapide et parfois superficielle, ce qui peut renforcer un sentiment de confusion ou de fatalisme, c’est-à-dire qu’ils pensent que quoi qu’ils fassent la situation ne peut pas changer. Les jeunes peuvent alors avoir l’impression que la situation leur échappe complètement. Par ailleurs, les inégalités jouent également un rôle. Les questions nucléaires dépendent fortement des rapports de force entre les États, c’est-à-dire de la géopolitique mondiale. Les décisions sont prises par les grandes puissances, ce qui donne aux jeunes le sentiment d’être exclus de ces enjeux. De plus, les différences de développement entre les pays renforcent cette impression : certains États possèdent l’arme nucléaire tandis que d’autres la subissent indirectement, ce qui rend la situation encore plus complexe à comprendre.
	Nous avons choisi d’aborder ce sujet car la menace nucléaire revient aujourd’hui au cœur de l’actualité internationale, notamment avec les tensions entre grandes puissances et la guerre en Ukraine.
	Enfin, ils ressentent souvent une forme d’impuissance. Ils pensent ne pas pouvoir agir face à un danger qui dépend principalement des décisions des États et des dirigeants. Le sondage réalisé auprès de lycéens le montre bien : 74 % estiment qu’ils ne peuvent pas agir face à la menace nucléaire. Ce sentiment limite leur engagement et explique pourquoi ils se sentent, au final, peu concernés.
	En tant qu’adolescentes, nous nous sentons directement concernées par ce sujet, car il touche à notre avenir et à celui de notre génération. Il nous a donc semblé important de comprendre comment les jeunes perçoivent ce risque majeur. Cependant, cette réflexion reste souvent limitée. Le manque d’information, la distance avec ce type de menace et le sentiment de fatalisme empêchent les jeunes de se sentir pleinement concernés. De plus, la complexité des enjeux géopolitiques et le fait que les décisions soient prises par les États renforcent leur impression d’impuissance. Ainsi, les jeunes pensent à la menace nucléaire, mais sans réellement s’y engager. Ils en ont conscience, mais ont du mal à se sentir acteurs face à un danger qui les dépasse.
	Une conscience réelle, mais un engagement limité En conclusion, les jeunes pensent bien à la menace nucléaire, mais de manière nuancée. D’un côté, ils sont conscients de ce danger, notamment grâce à l’histoire, à l’actualité et aux différents éléments qui rappellent que le risque existe toujours aujourd’hui. Cette prise de conscience peut même provoquer une certaine inquiétude, comme le montre le phénomène de nucléo anxiété.


